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mieux que le thé, et, si vous ne.voulez plus de la sonpe, 111. AssolEMENT. 1. Blé dIndes: Blé seméavec
prenez de la bière ; mais faites-là vous même. Je vais Trèfle 3* Trèfle 4. Blé.
vous communiquer ce que Cobbett enseigne à cet égard ; IV. ASSOLEMENT. 1. Navets communs ou de
et si je trouve qu'il y a moyen de vous donner de mei]- 2. Avoine ou Orge avec Trèfle 3. Tr'-le :4. Bi,
leurs avis, je vous promets de vou8 les donner : nmais V. AssoLEMENT. 1. Patates 2. Bl1 :. Bettaves
avant tout, faites ce que vous voudrez, seulement déPen- être o Carottes . Blé 5. Sarrasin
(lez de votre propre industrie, de vos propres eflorts et 7. Fèves S. Avoine semée avec Trèfle : 9. Irele

tâchez dans votre intérêt que le grand livre du marchand Blé.
deviennent un petit livre.-( à continuer VI. Assoi.EMENT. 1. Trèfl: 2. Pois ).3. Bl :4.

Satirasin :5. Froment : 6. Orge ou Avoinle semée avec
nes où il y a le plus d'économie, on voit de la soupe à diner et à du Trèfle.
souper, quelquefois à déjeuner. Si Cobbett eût écrit en Canada, Cette succession de cultures pendant une é,iol de
nous pensons qu'il aurait coneillé la sacpeuôt qum la bière,0 p (
mais il écrivait en Angleterre, où le noin de la soupe est à peine. "Vous p
connu et où il se fait un plus grand usage qu'ici des liqueurs enni- î udonnons celles qui précédent comme
vrantes. Là, l'usage de la bière petit guérir du vice de l'inten- mais chacun doit adopter l'assolement qu'il Croît cou Venir
pérance et ici peut-être le créer. Nous parlerons ci.après d'u.îu le au sol qu'il cultive, aux débouchés qui lui sont
soupe économique et du bienfait qu'on procurerait à la classe indi-
gente de nos villes en lui'vendant de la suope à domicile.-Id. ouverts, à ses besoins et a se. goût. Lorsqu'il ' du fu.

mier. sa disposition, il doit l'esloyer de préférence
pour le cltu re sarclée. Un les plus grands belitd

.AS S O L M~1IE NT¶¶ asszoleinens est (le tendre à détruire les inscte qi ron-
IVles plarrts. Comme chaque insecte a une plnte

PRAIRIES ARTIFICIELLES. particuliè e sur la quelle il vit et ont il vit, il est clair
que, si l'on) sème sur le même terrein la mêméie plante

Dans notre dernier Numéro nous avons promis de par- pendant plusieurs années con:sé5cutivs, cet insecte trou-
1er (les assolemens et de la formation de prairies airtifi 7.- vat toujours une nourriture qui lui convient pourra se
elles, comme remèdes qu'indique l nature pour entrte- propager 'une manière efroyante. MFars si après ete
nir lat fé(condité du sol ou rappeler sa fertilité p)remière, p)lanlte, lý [blé par exemîple, on planîte dles pates, il n'y
S'il a été épuisé par uin mauvais mode <e culture. Nous a pas dle doute que le, l trves qu'y ont déos e les insectes
remplissons aujourd'hui notre engagement. ne trou vant oas une nourritur e convenaplle, périront,

Par assolement on entend l'art de varier les récoltes sur C'est pourquoi lan s lrier quelqu'un propose, comle
le même terrein, c'est-à-dire <le faire succéder l'un unique moyen de détruire la mouche hessoise qui a fait
l'autre (les végétaux dilrens, afin de ménager le sol par tant d e tort au blé, le le pas semer du tout fe blé cette
cette succession <le culture au point pe ne pas l'épuiser et année. Ce moyen ressemblerait sas groute un ieil trop
même de l'amender. Les plantes peuvent se succéder celui qu'employa l'ours de aronaine pour tuer la ron.
sur le mêm-ie terrein avec d'autant plus (le succès qu'elle, clle qui trubnlait le sommeil (le l'hiommre Soi> hôte ; mlais

Daif1enst 'avantae. Ainsi les pois viendront mieux aprs il serait infaillible. ous coyons qu'un aron systiiie ('as-
le blé que l'orge et l'avoine. Après la vesce, le blé, lrge solenent produirait le même efibt et assurément avec
ou l'avoine prèduirot pus que les pis. Sur <les sols nitt s -le danger pour nous.
riches, on a quelqet'is fol it succéder an Europe jusqu'à La partie que l'on quitte pour faire piîttre les bestiaux
onze semences diférentes il st bin certain que le sol doit être préalablement seéuée sn graille e trèfle ou clit
le plus ricsse ne donnerait pas e'une mnière ic ttr.lle et de mîl, c'est lâ la forniation (le priries
onze récoltes lu mêmtýie grain. Mais pour adopter tin cielles qui doit remplacer la ruinecuse jaclîère. 1l y a inf
mode d'assolement, il ntt brien deriter l natue du grand nombre de plantes qui peuvent ertrer dans la for-
terein êm e rlin cultive. Un tsà rrei fis:lonîux par x- nîuttoi (les praines artificielles, nous nous bornons ici RU
ample convient très bien au, cultures sar,,lées niais très mil et au trèie, parce que ce sont celles sopt la clture
ceu successionds lu au co traire ps Pt u cette est le plus suivie cn ce pays. Outre les raîsolîs qui 1o11
dcrnière céri,-ale pondant qu'il se refuse à la plupart des avons énumérées dans notre dernier Numiéro co te les
cultures sar-cléýes. La niature des assolemnens doit donc jachires, il en est encore une bien puissante qui it lior
dépendre (le la nature diu sol. 01 peut faire <les assole- ta à ls rejeter tout à fait. Celt-ci convaincra siu-ls

plants (le b4, plr exmpe on plt des p7,ts ile n'yd

mens dE vo:<le, de , de q t<le 10 pn- doute les plus incrédules. Personne ne niera qu'une
nIe. noc quelques-uins ci peuve1t conv*elnir à ce ro puisse nourrir olus <'animaux qu' e cl 'ri rle

p ays, où nliali urelseient o lie peu t varii autnt lis mêmC e dimuensio n. En substi tuant les prairies ,rtîficiel
a'ssolenient qu'en Euirope, parce qu'il y a enicore uit grand les aux\ jachéras, on pourra donc nourrirt un plus gra,;nd
nombre (le plaintes qui nî'entrent Ps dans notre cultiure. nombre e bestiaux. Onr se procurera par lhe s ire pils

.1- ASSOF.EMENT. 1è'1re. anniée, Paitate.s 2 anlce grande mas d'engrais et par suite des récoltes plus abon
Avoine an . onreavec smub Trèfle :rte. annésnsidouteun
mnne detm chian pêtrte ou autre cietur sarcéde Avec les plontes destinées L forme la prairie armiiciel-
sur Blé le6e. minlve Pois d t 7e. aniuése, Orsu ge Se. le on trma obblimu éllieut leom 1,ml6, de l' orge ol <le l'a oine,

année, Navets, AIurneps ou autre culture sarcle 9e.jets clair iai cllleles coytolns nb pts les'as-
année, Blé ou sei le. orneArslsv peéticulièremea et de aiTet prod ire nterre.

ou A Fes P2- avi semé avec lu Cet epois.eiuceiuent protège les jeunes plmstes fourr
ze plâtré s'il est posble a3. 'Muè dt. uniels contrela péclcrssct lai trop ah ardeur di


